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Li:s MOVSTKJVICS DE Fi\A\ci:,

PAR M. l'j. Séguy.

Adultes : 9, exln-milé de l'abdomen lion(|aee, lamelles lermin;dcs (ccr-

ques) ]ieu visibles à roxléiieiir. GriU'os simples sans denlicidalion.

A. Appareil génital d* : G()nap()]diyscs

rudimentaires ou nulles; article basilaiio

des forcipules sans verrue portant des

soies.

Deuxième groupe.

Larves avec un siphon respiratoire

court. Dents du peigne du siphon simpb's

ou bifurquées.

h. Genre Taoiiîorliyo«'hus Arribalzaga

1891. Dipt. argent., 167, II {l\ev.

Mus. La Plata); Theobald, M. G., II,

190 (1901); Blanchard, Moustiques,

38 1 (190.5); Edwards, Entom., XLV,

193 (1919); l^iilL Enl. Res., II, 25i

(1911-19).

Syn. Mansonia Blanchard 1901, C. ï\.

Soc. BioL, 53, 10^5 (part.); Howard,

Dyar et Knab, Mosq. N. C. Amer., III,

1, 5oi (1916).

IMJJ. :'!. Apjiarcil ;{t'nilal J T. BlCllIARDll Ficulbi 189O, Dod. Suc.

da Taeniorliyiiclius Uichiardii Fkalh'i' Enl. liai., 2G1, l3, pi. V, Sy : Blan-

chard, /. c, 38 1 (1908); Edwards,

Entom., XLV, 961 (1912); Eut. Mont. Mag., S. 3, V, 83 (1919); Ville-

neuve, Bull. Soc. Ent. Fr., 55, 3 (1919)-

Très voisin, sinon synonyme de Mansonia pcrlurbans Walker 1806:

Howard, Dvar et Knab, /. c, HI, 1, 5o5, 5o8, pi. 34, N° 229; —

'i Voir Bull. <li( Munviim, 1990, u" 3, p. 228; n" /i , p. 329; n" 5, p. ^07.
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Fisj. 30. —Larve du Taeniurhyiiclms Richiurdn,

a, tète; —b, appareil respiratoire;

c, crochets de l'extrémité apicalc du siphon vus de l'ace c( de profil.

Smith, Eut. News, XIX, 22 (1908); Ednards, Eut. M.Mai^., S.l], V, 8li
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Celte espèce se distingue des OclileroiaUis pav les écailles des ailes, la

])nsilion de la nervure tiansverse postérieure, pal' la forme de reKlrcniilé

(1(! Talidomen des 9 el les griffes. Elle se sépare aussi facilement des

Culicclla par la présence de l'anneau daii- du milieu du mélalarsc, la forme

des écailles des ailes et toujours par la position de la transvorse posté-

rieure. Les d se distinguent encore par Tappareil génital (fig. ?'»).

Formule unguéale c? : 2.o - 2.o - o.o: - 9 : o.o - o.o - o.o.

Long. : 6-7 millimètres; aile : /i,5 - 5,2 millimètres.

Toute la France, commun par places : Meudon (Sésjuy : Mus. Paris);

Rambouillet (/)' Villeneuve); Benoite-Vau)t (Septembre), Verrière (juillet-

aoùl), Marne : Villers-Daucourt {(lonliev); Lyon, Urenoble (/>' Villeneure).

Angleterre (iTAro/wJr/, Efhnmls): Italie (FîV»////, Tlteolxild); Macédoine

{.hijeitx); Palestine {TIteobald).

Il existe, dans 1:» collection Moigon au Musi'um (\o Pai'is, un Moustique 9,

N° i3G./io, étiqueté (htlex /laciiustris, qui répond à la description du

T. Ukhlardii; ce Moustique provient d'Aix-la-Chapelle.

La larve du Tucuiorhi/nchiis Jiicinardii vit fixée par le siphon aux racines

advenlives des iierbes aquatiques, auxquelles elle emprunte l'air respi-

ratoire. Le siphon est court, coniipie, ai-mé à l'extrémité de deux séries

sunétri(jues de crochets, près desquels s'ouvrent les orifices respiiatoires,

qui sont mis eu contact avet les tissus de la plante (fig. 2 5). Cette larve

peut aussi respirer en mettant le siphon directement en contact avec l'air,

comme les autres larves de Moustiques.

La tête porte des antennes d'une loiigucui' remarquable; les yeux sont

])àles, iap[)rochés; la bouche est munie de deux pièces symétriques, arti-

cuh-es, (pii portent des soies préhensiles sim[)les ((ig. aS-rt).

Commecertaines larves d'Ephydrides, on trouve le plus souvent la larve

du T. lUchiavdii accrochée aux racines du Glijcerla JluUans ,
pendant les

mois de juin et juillet. 11 semble qu'il n'y ait qu'une génération par an.

L'adulte est conmuin surtout pendant les mois chauds. Cette espèce hi-

verne sous la forme laivaire.

5. Genre Tli«M»itaiiiiu Neveu-Lemaire 1909, C R. Soc. JiioL, i33i;

Theobald , M. G. , II-V; Blanchard , Moust., 980(1 908 ) ; Ednards , Enlom.,

XLV, 261 (1919); BiolGniann, Im». Sot. Eût. Fr., LXXXVIII, 98

(lOM))-

8\n. Tlieohnldiiiella Blanchai-d 1906, Moust., 890 (part.); —Paetldo-

iJic(d>iildia Theobald 1907, M. C, IV, 271 (part.).
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f.egcme T/irohaldia peut so divisf^r en trois soiis-gbnros, si l'Un considère

la ronfoiniation des larves du la slruclnre de raj)|);ueil gi-nilal (J :

Lanws :

1. - (4). Siphon respiratoire ëpais et court (indice == 2,5 - 3).

j
Deuxième groupe.

]

2. -(3). Dents apicales du peigne du siphon courtes, épaisses, bifides

ou trifides. I. Allotheohaldia.

3. - {•?.). Deilts! apicales dii siphon transformées eii soies. II. îhcohnhUa.

h. -
( i ). Siphon respiratoire long ( indice =^ G - 8 ). [ Troisième groupe.

]

II l. Cnlicella.

Adultes (appareil génital d) :

1. - (a). Trigonapophyses bien dévelopjiées. Bras péniens très dé'feloppés

accompagnés d'Une crête dentée. I. Allotheohaldia.

2. -
( 1 ). Trigonapophyses peu développées. Bras péniens terminés par

un crochet denté latéralement.

3. - (4). 2 niacrochètes épais sur le cône basai du i" article des forfci-

pules. 11. Tlieobaldia.

h. - [S). 3- A niacrochètes sur le cône basai du i" article des fôrcipules.

m. Ciiiicella.

TABLEAU DES ESPECES.

1. - (8). Pattes annelées de clair.

2. - (5). Ailes tachetées. Transvci-se postérieure très rappi'ochéc de la

transverse médiane.

3. - (/i). Thorax avec des lignes longitudinales blanches, d* palpes plu5

courts que la Irbnipe. Long. G-io millimètres. 1. T.longeareolata.

6. -(3.). Thorax sans lignes longitudinales blanches, d* palpes plus

longs que la trompe. Long. 7,5-io millimètres. 2. T. annulata.

5. - (2) Ailes non tachetées. La distance entre la transverse médiane et

la traiisverse postérieure égale à peu près la longueur de celle-ci.

G. - (7. ) Premier article du tarse des pattes antérieures plus long que les

antres articles. Trunipe de couleur sonibre. Long. 6-8 millimètres.

!i. T. vmrsitans.
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7. - (6). Premiei- article tin tarso des pattes antérieures de la mêmelon-

gueur que les autres articles; trompe de couleur claire. Long. 7 millini. 5.

5. T.fumipennis.

8. -
( 1 ). Pattes non annelées. Ailes laclietées comme le T. anmdala.

Long. 7 millim. 5. 3. T. glaphijroplcm.

I. SuBG. Allothcolmldia Brolemann 1 9
1 9 , Ann. Soc. Eut. Fr., 90.

1. TiiEOBAKDiA (A.) LONGEAUEOLATAMacquart i838, in Webb et Berthelot,

Hist. nat. des îles Canaries, Ent. Dipt., 99.2; Dipt. Exot., I, 1, 3^2

(i838); Blanchard, Moust., 286, 21 (1905); Brunetti, /Jec. ImLMus.,

1, 345 (1907); Edwards, IhtJl. Eut. lies., II, 3 (1911).

S\n. spathipalpis Rondani 1872, lioll. Soc. Ent. liai, IV, 3i, 12;

Blanchard, /. c, 283, 20 (1906); Theobald, M. C, IV, 276 (1907);

Brolemann, /. c, LXXXVIl, 637 (1918), et LXXXVIII, 90, 97 (1919);

Villeneuve, Bull. Soc. Eut. Vr., 55, 2 (1919).

Très répandu dans la région méditerranéenne, ren)onte au Nord jusque

dans les environs de Paris (août-octobre).

Paris (sergent); Rambouillet (/>' Viltcnciwe); Fontainebleau (7. Ségui/ :

Mus. Paris); Hautes-Pyrénées : Vallée du Gave de Pau (Brolemann); Var :

Bandol (Lesnc : Mus Paris); Alpes françaises : Briançon [Blanchard).

Espagne (Laujer): Italie, Suisse (Tlieobnhl); Macédoine (D' Jiivet):

Syrie ; Be\routli (/)' Landrieu : Mus. Paris);

Palestine, Inde (Tlieobald).

Crète, Ch\pre, ÉgNp'^*^ [Theobald); ïuuisic

et Algérie : très commun dans la réj'ion littorale

( Wciss, Lesne, Surcouf, Chevreux : Mus. Paris);

Maroc (Biichet : Mus. Paris) ; Ténériffc (Theobald);

Grande Canarie : Las Palmas (Lesne : Mus. Pa-

ris), Madère (Theobald).

Soudan ( A ?«/;•) ; Colonie du Cap (Lounsbunj) ;

Sleynsburg (Ellenberger : Mus. Paris); Trans-

vaal (Simpson).\*\ff. 2C. —Poils pectines

(!(; la bouclie des Throbuldia;

1, T. annululii;

2, T. loiijjvareiAutu.

La larve adulte du T. longearcolala se dis-

tingue de celle du T. annnlata par le peigne du

siphon composé seulement de 7-9 dents courtes

et épaisses. La bouche porte des poils pectines très longs, beaucoup plus

développés que ceux observés chez d'autres espèces. Ces organes existent

dès les premiers stades (lig. 9 5-2).
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II. SuBG. Theolmldia S. S.

2. T. ANNULATA Scliranlc 1770, Beilr. z. naturg., 97, 66;Macquart, S. à

B., I, 35, 12 (i834); Scliiner, F. A., II, G>i6 (1866); Blanchard,

Moust., 9.80, 18 (1906); Austen, Brit. bl. suck. Aies, -2 3, pi. 5

(1906); Langeron, Bull. Soc. Palh. Exol., IX, 704 (1916).

Svn. variegalm Sclirank 1781 (non Blanchard i852). —affinis Ste-

pheus 182.5, Zoo/. Jour., I, A52.

Très commun dans toute la France et répandu dans une grande partie

de la région pale'arctique ;
paraît manquer en Afrique.

Les œufs du Theohaldia annulata sont pondus agglomérés en nacelle.

Chez la larve aux premiers stades , les dents du peigne du siphon sont

courtes, épaisses, denticulées 2-3 fois et plantées sans ordre. Ces dents

sont remplacées, chez la larve adulte, par de longues soies qui caractérisent

très bien l'espèce.

En captivité, les larves se nourrissent de débris animaux ou végétaux; si

la nourriture fait défaut, celles qui n'ont pas achevé leur développement

se transforment en nymphe, mêmeavant d'avoir atteint le 3" stade. L'in-

s^cle parfait éclot au bout de 6-8 jours; il est plus petit (5-7 mm.), de

couleur plus sombre que la forme typique.

Les larves se trouvent dès le mois de mars dans les fossés et les petites

mares des champs et des forêts; elles s'acclimatent facilement dans l'eau

salée. L'adulte est suitout commun dès le commencement de juillet.

3. Theobaldia glapiiyroptera Schiner 18G/1. F. A. 628.

Semble avoir été décrit à nouveau parTheobald, Monogr. Culic, IV,

272 (1907 )
, sous le nom de Psmdo theobaldia niveilaeniata pour deux exem-

plaires mâles provenant des Indes : Dehra Dun (cf. Edwards , Bull. Eut. Res.

,

IV, 237(1913).

Espèce du sud de l'Europe, qui a été trouvée par Schiner en Autriche

(Gmunden) et eu Dalmatie (?). Ce Moustique peut se trouver dans le sud

(le la France comme d'autres espèces méditerranéennes. Il a les ailes tache-

tées comme le T. ammlala, avec lequel il a des allinités. Il s'en dislingue

nettement par ses pattes non cerclées et par la structure de l'appai-eil

génital d.
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ïiioisiioui'; (iiioiii'i:.

Lîii'tb^ avec iiii siplloh ies|)iraloii'c Idng-. Denis ilU peigne <lii siplion

denticulées.

111. ScBG. Ciiiicëlia F'elt 190/1, Bull. 79, N. Y. St. Mus., 891 c;

lloword, Dyar et Knab, Mosq. N. C. Anioi. . 111, /loy (191 5).

li. Tiieobaldia(C.)morsitans Xheobald 1901, M. G., Il, 8, 5/i., Edwards.

Èntom., XLV, 9.61, a (1912); lilanchanl, Mousl., 3iG, 81 (190.^));

Brolemann, Am. Soc. Eut. Fr., 1919, 89, 96.

très commun dans les bois des environs de Paris dès là fin avril: se

trouve rarement dans les maisons.

Meudoii, Nemours [SurroiiJ : Mus. Paris); lîandjouillcl (/)' Viticneuri'

;

Séi>ui/ : Mus. Paris); Maine-et-Loire : Saint-l»émy-la-Yarénile {11. du

JUiij.^son : Mus. Paris); Meusfe : llevi};n\ {(loidit'i- : Mus. Paris); Creuse :

La Celle-Dunoise; Gu<^ret : Élaiifj de la Gourlille {Alliiïii(d): Pyrénérs

( llrolcmnun).

Anjîk'Ierre {Tlieohnld , Edirayda): P)elfii(|ue (/)' Goclghrhw'r); ILdIande

[Tlieobald): Macc'doine : (iunendze (Mus. Paris).

5. TiiF.oiîAf.DiA (G.) Kunnr'ËNMS Stejdiens i8f>5. ZonL Jom., I, /i53, 5;

Pduncijard, Moust., 807, O7 (1906) [part.]; Ed\Vards, Eniom., XLV,

969, 3 (1919).

S\n. Tlii'olnddi de Meijcre 1911, Tijdsclir. Enloiii.,L\\, 1A9.

Parait plus jare que le précédent.

•

Marais de Sucy {Ségtiy : Mus. Paris).

Angleterre ( Edwards); Hollande (de Mvijcrv); Macédoine [Joijeux).

La larve du Theobaldia fumipennis se rencontre dès le début d'aviil dans

les mares herbeuses, en compagnie des larves (VAiiophpIrs. Gette larve vil

aussi dans les mares couvertes de Lemua ( Leinna miitor el lri>vlc i) en com-

pagnie des larves des Tlieobaldia morsilans, CmIcx horteiisis ai pyrcuaUm

;

c'est le plus souvent l'habitat de ces larves à long siphon.

La larve du Thcohuldiu jumiponnis porte à Pextr-émité du siphon lespi-

ratoire deux appareds symétriques composés de 8-19 soies raides, mobiles

verticalement, pouvant se déplier on éventail. Lorsque la larve se déplace,

l'évonlail <'st re|ilié ot rabattu vers l'apex du siphon: pour periucllre le
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coiilacL ilii siphon avec l'air, l'appareil se déploie à la surface de l'eau, on

(^cariant les Lcmua qui pourraient empêcher ce contact (fig". 97-i).

I'"i"g. 37. —Appareil respiratoire de la larve du Theobaldia fioitijii'iiiii^.

£ft, exlréiiiitë apieale (lu sîpLon luonlranl les soies dépiiées feli éventail. W^ i

Los larves du Tlieohnhlia fumipchnis se distinguent de celles du T. mor-

siiivis par la présence d'e'pincs supplémentaires disposées sans ordre sur le

siphon rt-spiraloire (fig. 27- à).


